
 "Accepter que nous sommes acceptés…” Dimanche Carême 5 
Notre vie s’écoule le plus souvent d’une façon assez futile, assez 
mondaine. Hormis quelques rares situations qui nous forcent à reconsidérer 
les choses, nous ne rentrons que rarement en nous-mêmes, nous ne nous 
interrogeons peu ou pas sur ce que nous sommes, sur ce que nous voulons. 
Si nous le faisons, nous nous sentons comme happés par le vertige sans fin 
de notre intériorité. 


Quel est cet être étrange rempli de peurs et de questionnements, 
affamé de bonheur et rassasié de problèmes, toujours en recherche et 
jamais satisfait que je découvre au fond de moi ?  

Comment réagir en contemplant en nous ce mélange de noblesse et de 
misère, de générosité et de mesquinerie, de finitude et d’infini ? 

Saint Augustin, surpris par ces mêmes interrogations sur sa propre vie dira : 
“Je suis une énigme pour moi-même.” 

Il y a un premier positionnement possible : la résignation qui consiste à 
nous contenter de ce que nous sommes, à nous installer dans la médiocrité 
du quotidien en l’acceptant comme conséquence de notre finitude. 


Il faut alors taire tout désir de transcendance, et rester obstinément 
sourds aux nombreux appels que nous lance la vie pour que nous nous 
ouvrions à son Infini ; comme une rencontre totalement inespérée ; 
l’émerveillement devant la Création ; une œuvre d’art ou le sourire d’un 
enfant. 

Une existence terne, sans relief ni aspérité, sans goût ni couleur, une 
immense plaine grise sans horizon ni lendemain.


Il y a un autre positionnement. La confiance absolue. 

Reconnaître et accepter dans notre vie la présence du Mystère qui nous 
rejoint pour nous sauver, et nous ouvrir du plus profond de notre être. 

Savoir identifier cette situation, cette personne comme signe et 
encouragement sur le chemin, et voir Dieu comme Origine et Finalité de 
notre destin pour croire en ce salut qu’il nous offre. 


C’est seulement à ce moment que nous pouvons comprendre les Paroles 
déconcertantes de Jésus : “Qui aime sa vie la perd ; qui s’en détache en 
ce monde la gardera pour la vie éternelle.”


1



 "Accepter que nous sommes acceptés…” Dimanche Carême 5 
En accueillant avec confiance et gratitude ce Dieu qui est Amour et Bonté 
insondables, nous pouvons prendre humblement conscience que nous 
sommes “des êtres qui gravitent autour de Dieu, notre Père.” , laisser ce 1

Père nous attirer davantage encore pour découvrir en Jésus son immense 
Bienveillance et sa Présence de chaque instant, et enfin “accepter que 
nous sommes acceptés par lui.”  

 Paul Tillich, 1886-1965, philosoph et théologien Allemand majeur1
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